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Chers lecteurs, chères lectrices,  
 
Nous sommes fières de vous présenter le deuxième numéro du Volume 8 de la REIG 
dans lequel les auteurs ont choisi de traiter de questions pertinentes en Études 
internationales et ont réussi à bien démontrer l’interdisciplinarité de notre programme 
d’étude. À travers la révision de recherches substantielles et d’analyses critiques 
convaincantes, la formation de ce numéro s’est naturellement organisée en des thèmes se 
rattachant aux trois piliers fondamentaux des Études internationales. Débutons alors avec 
cinq essais reposant sur le premier pilier : Culture, Globalisation et la Société civile 
internationale. 
 
 Dans le premier article, « Italian Immigration to Argentina 1880-1914: 
Assimilation or Rejection of Argentine Society? », l’auteure Dorna Zaboli présente sa 
recherche sur les aspects historiques, politiques, économiques et socioculturels d’une 
expérience migratoire spécifique tout en offrant une évaluation claire des effets causés 
aux immigrants quant à leur identité culturelle et leur acculturation. L’auteure explore la 
route migratoire à cette période particulière pour découvrir si les facteurs internes en 
Argentine ont permis aux nouveaux arrivants italiens d’intégrer efficacement leur 
nouvelle terre d’accueil. Cette étude de cas dévoile l’intersection entre la législation et 
l’identité culturelle au sein des politiques sur l’immigration - une analyse d’autant plus 
pertinente dans une ère de frontières qui s’effritent et de gens de plus en plus 
interconnectés globalement. 
  
 Le second article, « Labour Relations in Canada in Light of Provincial Cleavages 
for Migrant Farm Workers » par Alexander Moldovan, examine les différences 
interprovinciales dans le traitement des problèmes reliés à la vie des travailleurs migrants 
au Canada. L’article démontre de manière plus spécifique que la division du pouvoir 
entre le fédéral et le provincial représente une grave entrave au développement des droits 
des travailleurs migrants temporaires engagés sous le Programme des travailleurs 
agricoles saisonniers et sous le Programme des travailleurs étrangers temporaires. Il 
convient de noter que les problèmes discutés dans cet article s’appliquent aussi à la 
situation des Italiens en Argentine, discutée dans l’article précédent, ainsi qu’à plusieurs 
  
autres travailleurs migrants d’autres pays qui ont rarement d’autres options d’emploi au 
moment de s’établir. Moldovan conclut enfin qu’en l’absence d’uniformité fédérale, les 
provinces auront toujours la liberté de restreindre injustement les droits des travailleurs 
migrants en ce qui concerne le logis, l’assurance maladie, la formation et la 
représentation collective.  
 
L’article suivant, « La Via Campesina calls for the end of the WTO » par Jenny 
David, vise à offrir une introduction aux diverses théories de la globalisation qui 
permettent une meilleure compréhension de la société civile internationale et de son 
évolution à travers les activités de mouvements sociaux transnationaux. L’auteure y 
performe une analyse du mouvement international de paysans La Via Campesina et des 
actions qu’il entreprend afin de promouvoir et de matérialiser sa mission première : la 
souveraineté alimentaire. Cet article permet enfin de décrire dans un sens plus large la 
grandeur du défi que représente l’action de se mesurer aux institutions internationales qui 
mènent l’économie internationale depuis les Accords de Bretton Woods. 
 
Le quatrième article, « The Power of the Word: Discourse, Collective Resistance, 
and the Zapatista Army of National Liberation (EZLN) as the Radical ‘Other’ » par Nizar 
Mohamad, démontre que le EZLN représente un point culminant des courants 
idéologiques marqués par les nouveaux mouvements sociaux d’Amérique latine. 
Mohamad illustre l’évolution du langage et des symboles du EZLN à l’intérieur d’un 
climat politique et économique spécifique, ainsi qu’à travers une série d’événements 
historiques sur le territoire mexicain. Il présente conséquemment l’objectif du 
mouvement comme un focus sur la synthétisation du pan-indigénisme et la lutte des 
classes se transformant ensuite en une expression plus pluraliste contre la mondialisation 
néo-libérale. 
 
Dans la  même veine, le dernier article de cette section, et le second d’Alexander 
Moldovan dans ce Volume, s’intitule « Alternatives and Resistance in Latin America: 
Methodological Errors, Pressures, and the Struggle Going Forward. » Moldovan y 
explore une série d’études de cas émergeant de la scène politique latino-américaine. Les 
intentions de l’auteur sont de réfléchir aux tactiques, stratégies et directions présentes et 
passées de ces mouvements sociaux et organisations révolutionnaires afin de démontrer 
les différentes méthodes possibles pour arriver à des changements sociaux dans un 
environnement de globalisation. Moldovan soutient aussi que certains facteurs clés 
projetés à un niveau multidimensionnel doivent être pris en considération dans 
l’implémentation et la subsistance de changements sociaux hautement inclusifs.  
 
 La prochaine section est intimement liée au phénomène de globalisation, mais les 
trois articles suivants se concentrent sur les deuxième et troisième piliers des Études 
internationales, c’est-à-dire les Ressources et le Bien-être, et le Droit et l’Ordre. Les 
auteurs ont choisi de s’attaquer à des sujets chauds ayant trait à la corruption et aux 
crimes transnationaux, la politique économique internationale et les avancements 
technologiques. Dans le premier article de cette section, « Defeating a Legitimate 
Criminal Enterprise; The Global Anti-Money Laundering Regime » l’auteure Arwa 
Mohsin utilise les « Cinq Guerres de la Globalisation » (contre la drogue, les armes, la 
  
propriété intellectuelle, les personnes et l’argent) de Moises Naim (2003) comme 
fondement de son cadre théorique servant à connecter le blanchiment d’argent à la 
globalisation. Cet exercice permet aussi d’illustrer efficacement les liens entre le 
phénomène de blanchiment d’argent et d’autres crimes transnationaux. Tout en évaluant 
les efforts fournis pour contrer ces crimes, Mohsin indique qu’une plus grande 
collaboration entre les États et les institutions internationales est nécessaire afin 
d’améliorer l’efficacité des Régimes contre le blanchiment d’argent. 
 
L’article suivant, « The Silk Road, Bitcoins and the global prohibition regime on 
the international trade in illicit drugs: Can this storm be weathered? » par Reza Raeesi, se 
concerne aussi avec l’article de Naim discuté précédemment, et plus spécifiquement avec 
la Guerre contre la drogue. L’auteur soumet une critique perspicace du régime de 
prohibition globale sur les échanges de drogues illicites à travers le cas très médiatisé de 
la « Route de la Soie » virtuelle. Raeesi fait une analyse légale basée sur des aspects 
technologiques critiques du régime de prohibition en termes de législation et de 
renforcement des lois, et offre une analyse morale basée sur des échantillons contrôlés 
des réactions du public sur les média sociaux en réponse au phénomène « Silk Road. »  
 
Le dernier article, mais non le moindre, a pour titre « Bitcoin : Un remède aux 
carences du Système Monétaire International? » et est coécrit par Jenny David et 
Brandon Jacques Boileau. Les auteurs y présentent de façon plus détaillée l’origine et le 
fonctionnement de la monnaie Bitcoin discutée dans l’article précédent en tant que partie 
inhérente du scandale « Silk Road. » Cet article explore les opportunités d’amélioration 
du système monétaire international avancées par le progrès technologique et scientifique. 
Dans l’optique d’un environnement économique favorable, c’est-à-dire qui place le bien-
être de l’individu avant tout, l’intérêt particulier de cet essai repose sur l’évolution du 
système monétaire international, ses faiblesses et le potentiel des monnaies alternatives à 
contrer certains problèmes de la structure économique internationale actuelle. 
 
 J’aimerais prendre quelques lignes afin d’offrir mes félicitations les plus sincères 
aux auteurs brillants dont les articles ont subi un examen rigoureux par les pairs et qui se 
voient maintenant publiés : ce Numéro vous célèbre! Nous sommes ravies de publier 
votre travail et nous sommes très fières de votre dévouement et de votre 
professionnalisme tout au long de cette procédure. J’aimerais aussi remercier 
personnellement ma collègue, Dorna Zaboli, avec qui travailler est d’autant plus plaisant 
et enrichissant de par son support, son enthousiasme et la vision qu’elle inspire. Merci 
également à toute notre équipe éditoriale, incluant les éditeurs, les réviseurs et les 
évaluateurs, pour votre travail acharné pendant le processus de publication. Nous avons 
travaillé sur ce Numéro en tant qu’équipe, chacun dans son rôle respectif, et nous avons 
tous grandement appris de nos auteurs et les uns des autres. La qualité de ce Numéro est 
en grande partie dû à vos efforts individuels et collectifs : vous devriez tous être fiers du 
résultat final! Enfin, je m’exprime au nom de toute l’équipe en disant que nous espérons 
que ces articles serviront de référence utile aux étudiants enthousiastes du programme 
d’Études internationales. Puissent-ils déclencher un intérêt pour ces sujets importants et 
vous encourager à écrire, peut-être même à répondre aux questions qui vous auront 
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We are proud to introduce you to the second issue of GJIS Volume 8, which includes 
subject matters drawn from all three pillars of our foundational approach, thus 
demonstrating the multidimensional interdisciplinarity aspects of our field of study. 
Through substantive research and compelling critical analysis of the authors, this issue 
offer insightful assessments on important topics in International Studies, starting with 
five articles relating to our first pillar: Culture, Globalization and International Civil 
Society.  
 
 In the first article, “Italian Immigration to Argentina 1880-1914: Assimilation or 
Rejection of Argentine Society?”, the author, Dorna Zaboli, presents her research on the 
historical, political, economic and socio-cultural aspects of this specific immigration 
experience, while providing a clear assessment of their effects on these immigrants’ 
identity and acculturation. The author explores this particular timeframe and regions to 
discover whether the internal factors within Argentina enabled Italian newcomers to 
successfully assimilate within their new host society. This case study sheds light on the 
intersection between politics and cultural identity as part of immigration policies, which 
is becoming more relevant in our increasingly interconnected world. 
  
The second article, “Labour Relations in Canada in Light of Provincial Cleavages 
for Migrant Farm Workers” by Alexander Moldovan, examines inter-provincial 
differences in dealing with issues that are relevant to the lives of migrant workers in 
Canada. Most specifically, this article demonstrates that the federal/provincial division of 
powers acts as an impediment for the development of rights for temporary migrant 
workers under the Seasonal Agricultural Worker Program and Temporary Foreign 
Worker Program. It is worth noting that the issues discussed by this author apply to the 
situation of Italians in Argentina discussed in the previous article; these issues result from 
the type of work migrants are most often offered upon arrival to their host country. 
Moldovan concludes that, in the absence of federal uniformity, it will remain in the legal 
capacity of the provinces to unjustly restrict the rights of migrants to housing, healthcare, 
training, and collective representation.  
  
 
The following article, “La Via Campesina calls for the end of the WTO” by Jenny 
David, aims at providing a theoretical understanding of globalization to enable a better 
understanding of global civil society and how the activities of rising transnational social 
movements contribute in shaping it. The author performs an analysis of the international 
peasant movement La Via Campesina in regard to the ways in which it promotes and 
materializes its primary mission: food sovereignty. This article describes in a larger sense 
the hardship in challenging international financial institutions that have been on top of the 
world economy ever since the Bretton Woods era.  
 
The fourth article, “The Power of the Word: Discourse, Collective Resistance, and 
the Zapatista Army of National Liberation (EZLN) as the Radical ‘Other’” by Nizar 
Mohamad, demonstrates how the EZLN represents a turning point in ideological currents 
marked by Latin America’s new social movements. Mohamad illustrates the evolution of 
the EZLN language and symbols within their political and economic climate through a 
backdrop of historical events within Mexico. As a result, he presents the movement as 
one focusing on synthesizing pan-indigenousness and class struggle which ultimately 
transformed to a more pluralistic expression of transnationalized struggle against 
neoliberal globalization.  
 
In the same vein, the last article of this section is “Alternatives and Resistance in 
Latin America: Methodological Errors, Pressures, and the Struggle Going Forward”, 
another piece by Alexander Moldovan. Here, the author explores a series of case study 
emanating from the Latin American political space. His intention is to reflect upon past 
and present tactics, strategies, and orientations of these social movements and 
revolutionary organizations to demonstrate differing methods for achieving social change 
in a globalizing environment. He further argues that key class factors projecting at 
multidimensional levels need to be taken into account in fermenting long-lasting and 
broadly encompassing social change. 
 
 The next section is deeply grounded in the phenomenon of globalization, but the 
following three articles focus on the second and third pillars of International Studies: 
Resources and Well-being, and Law and Order. The authors have chosen to tackle hot 
topics pertaining to Transnational Crime and Corruption, the International Political 
Economy as well as Technology Advancements. In the first article of this section, 
“Defeating a Legitimate Criminal Enterprise; The Global Anti-Money Laundering 
Regime,” the author, Arwa Mohsin, uses The Five Wars of Globalization - drugs, arms, 
intellectual property, people, and money - by Moises Naim (2003) as the foundation of 
her theoretical framework linking money laundering to globalization. It also illustrates 
effectively the ties between the money-laundering phenomenon and other types of 
transnational crimes. Evaluating the efforts to counter those crimes, Mohsin indicates that 
a greater collaboration between states and international institutions is necessary to 
improve the effectiveness of Anti-Money Laundering Regimes.  
 
The next article, “The Silk Road, Bitcoins and the global prohibition regime on 
the international trade in illicit drugs: Can this storm be weathered?” by Reza Raeesi, also 
  
concerns one of Naim’s Five wars of Globalization: the War on Drugs. The author 
provides an insightful critique of the global prohibition regime on the international trade 
in illicit drugs through the very mediated case of the virtual “Silk Road”. He presents a 
legal analysis based on technological aspects that are critical to the prohibition regime in 
terms of legislation and law enforcement as well as a moral analysis based on controlled 
samples of social media reactions shared by the public in response to this phenomenon.  
 
Last but not least, “Bitcoin : Un remède aux carences du Système Monétaire 
International? » is an article co-authored by Jenny David and Brandon Boileau, which 
also explores the opportunities underlying technological advances and presents in better 
details the origin and functioning of Bitcoin, which was an inherent part of the Silk Road 
scandal discussed by Raeesi in the previous article. Aiming for a favourable economic 
environment putting individual well being above all, the particular interest of this paper 
grounds itself in the evolution of the international monetary system, its weaknesses and 
the potential for alternative currencies to counter certain issues of the current 
international economic structure. 
 
 I would like to use this opportunity to offer my most sincere congratulations to the 
brilliant authors whose articles underwent a thorough double blind peer review process 
and are now being published; this issue celebrates you! We are ecstatic to publish your 
work and we are very proud of your dedication and professionalism throughout this 
whole process. I also wish to personally thank my colleague, Dorna Zaboli, as well as our 
editorial team, including all editors and reviewers, for their hard work during this long 
but exciting publication process. We worked on this issue as a team, within our respective 
roles, and we learned a lot from our authors as well as from each other; the quality of this 
issue is in great part due to our individual and collective efforts, so you can all be proud 
of the end result! Finally, I speak on behalf of the entire team when I say that we hope 
these articles will be used as a reference to students and enthusiasts of International 
Studies alike. May this issue trigger an interest for those important subject matters and 
encourage you all to write more and, perhaps, address the remaining unanswered 
questions that sparked a strong interest to you. 
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